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Accès et point de départ : les Chavonnes (980 m). De Chambéry, suivre les panneaux  
"massif des Bauges" et monter à Saint-Jean-d'Arvey. À la sortie du village, tourner à droite en direction  
du Margériaz par Thoiry. À Thoiry, prendre à gauche vers Thorméroz et de là, monter aux Chavonnes.  
Garez-vous avant les dernières maisons pour ne pas gêner les riverains. 
Dénivelé : 865 m. 
Difficulté : le Golet de l'Agneau présente deux itinéraires au choix. Les deux comportent  
des passages raides et exposés, surtout celui de droite. Petite corde appréciable pour assurer  
les personnes peu expérimentées. Lampe préférable pour le trou de l'Agneau (itinéraire de droite). 
Durée : 5 à 6 h. 
Carte IGN Top 25 : 3432 OT (massif des Bauges).  
 

 
La boucle décrite au départ des Chavonnes est en rouge. 
En rose, plus à l’est, le circuit touristique (mais intéressant) des tannes et glacières. 
Le Grand Glacier, situé près de la station du Margériaz, est entouré en rouge en haut. 
 

Itinéraire 
Aux Chavonnes, il faut prendre le chemin en herbe qui descend à gauche le long d'une ferme 
apparemment abandonnée, et surtout pas tout droit, ce qui mène à des ravins... Au bout de 50 m à 
droite après la ferme, un petit panneau du GR 96 sur un arbre. Le GR part ensuite plein nord dans 
une traversée horizontale, puis plein ouest en montant doucement. Après le Fornet, il traverse de 
grands champs, revient au nord et passe au-dessus de la Labiaz (1170 m - 50 mn). Continuer 
toujours nord pendant 25 mn. 400 m après avoir traversé un pré, laisser le GR et prendre une piste 
raide à droite. En 15 mn, on rejoint la prairie des Carres (1362 m). La traverser vers l'est pour trouver 
le sentier qui vient du col de Plainpalais et s'enfonce dans la forêt. Très raide, il débouche en 20 mn 
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dans des pentes dégagées et caillasseuses qu'il remonte de façon soutenue. Arrivé au pied de la 
falaise, 80 m sous le sommet, on a le choix entre deux itinéraires : 
- À gauche, le plus classique et le plus facile emprunte une série de gradins, puis une échelle permet 
de s'enfoncer dans les grandes failles (marques bleues).  
- À droite, une main courante verte traverse au pied de la falaise sur une soixantaine de mètres.  
On remonte ensuite une combe de gauche à droite pour revenir à gauche sur une plate-forme 
aérienne au pied de gradins rocheux. Les remonter (délicat et exposé). Un étroit couloir entrecoupé 
d'autres gradins en diagonale à gauche mène dans une grande faille surmontée d'un énorme bloc 
coincé (marques jaunes). S'y engager jusqu'au fond et se faufiler à droite dans l'entassement de  
blocs du trou de l'Agneau. 

Le sommet 1845 m se trouve juste au-dessus des failles (flèches bleues). Ceux qui ont choisi de 
monter depuis le col de Plainpalais et de descendre par le même chemin seront surpris de voir que 
les deux itinéraires arrivent sur le plateau à quelques mètres l'un de l'autre. Ils peuvent donc alterner, 
sachant qu'il vaut mieux monter par le trou et descendre par l'échelle. 
Pour effectuer la grande boucle par le plateau, et revenir aux Chavonnes par le col de la Verne, il faut 
rester sur la piste sous la crête. Lorsque celle-ci prend une orientation est, il faut suivre la crête au 
plus près sur une sente agréable malgré quelques interruptions de lapiaz.  
Une option en bref aller-retour consiste à aller voir le pont de pierre. Il se trouve sous l'arrivée du 
téléski de la Bergerie, entre celui-ci et la crête (repérer une barrière en bois qui l'entoure).  
Revenu sur la crête, continuer jusqu’au col de la Verne (1517 m). Le GR 96 dévale la forêt et retrouve 
les Chavonnes en 1 h environ. Il vaut mieux l'éviter par temps humide (très boueux). 
 

 

Le circuit des tannes et glacières (traits roses sur la carte) 
Une petite randonnée balisée par la station du Margériaz permet de rendre visite aux curiosités 
géologiques du plateau sans monter par le Golet de l’Agneau. On atteint le parking dédié en 
empruntant une piste dans l'avant-dernier lacet de la route d’accès à la station, à 1320 m. Un 
panneau détaille les étapes du circuit. Chacune est signalée par une borne numérotée. 
Lors de la grande boucle décrite plus haut, on emprunte une partie de ce circuit en suivant la crête, ce 
qui permet d'admirer le pont de pierre, son fleuron.  
Ce circuit vaut le déplacement car les structures étranges ne manquent pas et sont souvent 
spectaculaires. C'est d'ailleurs une des richesses des Bauges, et le Parc naturel propose des sorties 
accompagnées au Revard, à l'Arclusaz et sur tous les sites intéressants géologiquement  
(Géoparc : lesbauges.com). 
 
À noter que la plus belle glacière du plateau se trouve en fait à 300 m au sud-ouest de la station, mais 
elle ne fait pas partie du circuit… (signalée comme « gouffre du Grand-Glacier » sur IGN et entourée 
en rouge sur la carte ci-dessus). Elle mérite une visite en fin d’hiver pour ses formations de glace (voir 
les photos sur la page du blog). 
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